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PrimaryCareEditorial

«Avec vous, pour vous!» Par cette devise
de la Journée des médecins de famille
suisses de 2008, nous nous sommes
adressés  directement à nos patientes et
patients tout en les remerciant de leur 
fidélité par un petit présent.
Il y a quelques années encore, la méde-
cine de famille ne s’aventurait que rare-
ment sur la scène médiatique. L’activité

du médecin se concentrait sur sa relation avec le patient et sur la
consultation médicale, ne lui laissant que peu de loisir de se préoc-
cuper du cadre de sa profession. En résultèrent les conséquences
fatales et les problèmes bien connus. 
Ces temps sont définitivement révolus. La Journée des médecins
de famille suisses du 1er avril est devenue une plateforme de
 premier choix pour assurer notre présence dans les média et pour
rendre la population attentive à nos problèmes. Cette année,
même la démission peu glorieuse de Monsieur Ospel n’a pu éclip-
ser notre présence à la Une du téléjournal. 
La médecine de famille n’a pas de raison d’être sans les patientes
et les patients, qui constituent notre potentiel le plus sûr. Toute-
fois, ce sont avant tout les décideurs du domaine de la santé qui
sont déterminants pour le contexte de notre travail. Ils définissent
les conditions cadre et mettent à disposition les ressources né-
cessaires pour assurer le bon fonctionnement du système de la
médecine de famille. Toute une série d’événements marquants
ont été organisés – de Schaffhouse à Genève – pour améliorer ces
conditions cadre. Les médecins de famille bernois ont manifesté
en faveur d’un  nouvel Institut Universitaire de Médecine de famille
en tenant publiquement un cours de médecine de famille dans
une tente blanche  devant le vieux et vénérable bâtiment de l’Uni-
versité de Berne (page 121). 
La médecine de famille doit entretenir de bons rapports et une
bonne entente avec l‘ensemble des décideurs du domaine de la
santé afin de résoudre les problèmes en suspens. L’objectif de la
Journée nationale du 1er avril 2008 était de soigner et d’intensifier
ces relations. 
Parmi les événements particuliers de cette Journée des médecins
de famille suisses, il faut relever la rencontre intitulée «la médecine

de famille fortifiée par une alimentation saine», qui eut lieu dans la
sympathique auberge «Löwen» à Messen (SO). Dans une atmo-
sphère décontractée, les politiciens de la santé des cantons et de
la confédération, les représentants des autorités et les médecins de
famille ont pu discuter des moyens à mettre en œuvre afin de
soutenir politiquement la médecine de famille et d’éviter une pé-
nurie de médecins dans cette spécialité (page 127).
Notre Journée a vu la participation de parlementaires de toutes les
provenances politiques; certains d’entre eux ont pris la parole à
propos de la médecine de famille: Madame la Conseillère nationale
Jacqueline Fehr (PS), Madame la Conseillère d’Etat Verena Diener
(Verts libéraux), Monsieur le conseiller d’Etat Rolf Büttiker (PRD),
Monsieur Felix Schneuwly (santésuisse) et Monsieur le Prof. Peter
Tschudi (directeur de l’Institut de médecine de famille de Bâle et
premier professeur de médecine de famille en Suisse), qui repré-
sentait la médecine de famille.
Le concept d’alimentation saine était utilisé en analogie avec la
 médecine de famille; elle ne peut être consolidée que par l’amé-
lioration des conditions cadre, des conditions de travail et de la
 formation postgraduée, ainsi que par la suppression des inégalités
tarifaires. Il faut fortifier la médecine de famille pour lui permettre
de fournir à la population future des soins médicaux de base de
qualité, à un coût raisonnable. 
Nous devons nous investir dans de bonnes relations, et entretenir
ces relations en tenant compte des intérêts réciproques. A cet effet,
afin de contribuer au débat en présentant à la fois une thèse et une
aide à l’action politique, la SSMG a pour la première fois publié sa
prise de position par rapport à la politique de la santé  (le texte sera
publié dans le numéro 8 de PrimaryCare). 
Vous trouverez dans ce et le prochain numéro de plus amples 
informations sur cette prise de position importante en matière de
politique médicale et sur la Journée du 1er avril 2008.
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La SSMG demande une nouvelle politique de santé
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